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NICKEL BELT 

 

Question 1 : Étant donné que la communauté francophone est mal servie par le bilinguisme institutionnel et qu’elle se prononce fortement contre les coupes dévastatrices de Laurentian University, êtes-vous en faveur de la 
création à Sudbury d'une université gérée par, pour et avec les francophones du Moyen Nord de l'Ontario et appuyez-vous le transfert de toute la programmation francophone de la Laurentian University à 
l’Université de Sudbury ? Given that the Francophone community is ill-served by institutional bilingualism and is strongly opposed to the devastating cuts at Laurentian University, do you support the creation of a 
university in Sudbury run by, for and with Francophones in mid-northern Ontario and do you support the transfer of all French-language programming from Laurentian University to the University of Sudbury?  
 

Question 2 : Le Programme ontarien des candidats à l’immigration (POCI) a atteint sa cible de 5 % d’immigrants sélectionnés francophones. Malheureusement la cible de 5 % est largement insuffisante pour maintenir le poids 
des francophones sur notre territoire. Étant donné que le gouvernement fédéral est en train de revoir sa cible en immigration francophone et que la Fédération des communautés francophones et acadienne du 
Canada (FCFA) demande une nouvelle cible progressive à la hausse, comment comptez-vous vous y prendre pour faire augmenter la cible du POCI pour mieux correspondre aux besoins des francophones dans le 
Nord ? The Ontario Immigrant Nominee Program (OINP) has reached its target of 5% of selected Francophone immigrants. Unfortunately, the 5% target is largely insufficient to maintain the demographic weight 
of Francophones in our territory. Given that the federal government is reviewing its target for Francophone immigration and that the Fédération des communautés francophones et acadienne du Canada (FCFA) is 
asking for a new progressive target, how do you intend to increase the target of the POCI to better correspond to the needs of Francophones in the North? 
 

Question 3 : Compte tenu que l’un des principaux freins à la francophonie est la pénurie de main-d’œuvre francophone et bilingue, comment comptez-vous vous y prendre pour augmenter le bassin de travailleurs francophones 
et bilingues dans votre circonscription ? Given that one of the main obstacles to the Francophonie is the shortage of Francophone and bilingual workers, how do you plan to increase the pool of Francophone and 
bilingual workers in your riding? 

 

Question 4 : Compte tenu de l’importance de services en santé en français, et compte tenu de la population vieillissante, que comptez-vous faire pour augmenter les services en français dans les centres de soins de longue 
durée et dans les centres hospitaliers de notre région ? Given the importance of French language health services, and given the aging population, what do you plan to do to increase French language services in 
long-term care centers and hospitals in our region? 
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France Gélinas 

 

Oui, nous appuyons le transfert des 
programmes en français à l'Université de 
Sudbury. Le transfert sera fait de façon à 
assurer la protection des emplois des 
enseignant.es, en protégeant les 
étudiants.es et en investissant pour 
garantir une Université de Sudbury qui soit 
par, avec et pour les francophones. 
 

Nous nous engageons à élargir le 
Programme ontarien des candidats à 
l’immigration pour attirer plus 
d’immigrant·es qualifié·es en Ontario. 
 
Nous créerons une stratégie d’accès 
linguistique. Nous consulterons les 
communautés concernées pour mettre en 
oeuvre cette stratégie à l’échelle de la 
province dès notre premier mandat. Nous 
ferons un travail de sensibilisation 
concernant les options existantes en 
matière de services linguistiques à travers 
une campagne « services linguistiques 

Les coupures du jeudi noir de Doug Ford 
ont envoyé un message qui dit que les 
francophones ne sont pas les bienvenus ici 
en Ontario, on a même reçu l'appui de la 
Belgique et de la France pour venir nous 
aider. Ce message a été renforcé lorsque le 
gouvernement conservateur a refusé 
d'intervenir pour protéger les étudiant.es 
francophones qui ont vu leur éducation 
interrompue au milieu de leur programme 
à la Laurentienne. Ce qui fait qu'il est plus 
difficile d'attirer les francophones du pays 
ou de l'étranger à choisir l'Ontario pour y 
bâtir une vie. Un gouvernement néo-

Nous allons: 

 déployer notre stratégie pour recruter, 
retenir et appuyer des travailleurs et 
travailleuses de la santé de toute 
catégorie pour nous assurer de 
disposer des travailleurs et 
travailleuses de la santé francophones 
dont les communautés ont grand 
besoin: 
 
o Nous embaucherons et recruterons 

immédiatement 300 médecins au 
Nord de l’Ontario, y compris 100 
spécialistes et 40 praticiens en santé 



disponibles ici », et nous proclamerons le 
22 février Journée de l’accès linguistique. 
 
Nous allons tout de suite faire adopter le 
projet de loi de Madame Doly Begum, 
intitulé Loi pour un traitement équitable 
des travailleurs ontariens formés à 
l’étranger, qui traite des obstacles en 
matière de reconnaissance des titres de 
compétences des profesionnel·les formé·es 
à l’international. Nous créerons un 
programme de jumelage à l’emploi pour 
garantir que les médecins formés à 
l’international acquièrent une expérience 
professionnelle en Ontario, et pour faciliter 
la reconnaissance de l’expérience clinique 
des infirmières et infirmiers formé·es à 
l’extérieur du Canada. 
 

démocrate réparera la confiance qui a été 
brisée afin que les personnes qui cherchent 
à s'installer dans la région puissent être 
sûres que comme francophones elles 
seront les bienvenues en Ontario. Nous 
devons remédier à la perte dévastatrice 
des programmes en français en 
garantissant une Université de Sudbury 
forte pour attirer et former les 
francophones au Nord. 
 

mentale. Nous travaillerons avec 
l’Association médicale de l’Ontario 
et avec les communautés du Nord 
pour améliorer les incitatifs et les 
appuis fournis aux médecins et aux 
travailleurs et travailleuses en soins 
de santé pour exercer au Nord de 
l’Ontario et dans d’autres 
communautés souffrant d’une 
pénurie chronique en matière de 
services. 
 

o Nous travaillerons aussi avec l’Ordre 
des médecins et chirurgiens de 
l’Ontario pour accélérer le processus 
d’obtention du permis d’exercer 
pour les diplômé·es en médecine 
formé·es à l’international, afin de 
leur permettre de travailler au Nord 
de l’Ontario.  
 

o Former plus de médecins et de 
professionnels de la santé à 
travailler dans le Nord en 
augmentant le nombre de places et 
de possibilités de formation à l’École 
de médecine du Nord de l’Ontario; 
financer les médecins qui travaillent 
dans le  Nord afin de leur permettre 
d’amener un.e résidant.e en 
médecine lors des déplacements 
pour exercer dans les communautés 
du Nord; augmenter l’aide étudiante 
et mettre en place un programme 
de bourses à l’intention des 
étudiant·es du Nord de l’Ontario 
souhaitant devenirs praticien·nes en 
soins de santé. Afin de recruter des 
infirmières et infirmiers dans le 
Nord, nous créerons des mentorats 



qui permettront aux récent·es 
diplômé·es de travailler avec des 
professionnel·les expérimentés dans 
les communautés du Nord.  
 

 développer des services de soins de 
longue durée et des services de soins à 
domicile en français, dans le cadre de 
notre plan pour bâtir un nouveau 
système de soins de longue durée, à 
domicile et communautaires – un 
système qui soit public et à but non 
lucratif. Andrea Horwath et le NPD 
s’assureront que chaque dollar 
consacré aux soins de longue durée va 
directement vers les soins et nos pas 
vers les profits des grandes entreprises. 
 

 rendre les services à domicile 
conformes aux besoins des 
communautés : nous créerons des 
ressources culturellement adaptées 
pour les programmes de soins 
communautaires et de soins à domicile 
et nous développerons, à l’échelle de la 
province, un programme de jumelage à 
l’emploi pour attirer et jumeler des 
PSSP et d’autres travailleurs et 
travailleuses en soins à domicile dans 
des communautés dont ils connaissent 
la langue et la culture. 
 

 Nous allons introduire un modèle 
différent de soins de longue durée dans 
de petits foyers de 6 à 12 personnes ou 
tous les résident.es et travailleurs 
seraient francophones. 

 

 



 

 
Randy Hazlett 

 

Aucune réponse au questionnaire 
No response to the questionnaire 

 

 

 
Gilles Proulx 

 

Certainement que j’appuie la création 
d’une Université pour at par les 
francophones. La survie et la vitalité de la 
communauté francophones y en dépend. 
L’impact direct sur notre population 
francophone serait dévastateur.  Sans 
Université de langue français l’assimilation 
et l’exode de nos jeunes sera sans 
précédent. 

Il faut travailler et persuader les 
gouvernements de l’importance de hausser 
cette cible. Je suis réaliste car l’avenir de la 
francophonie ontarienne vient de 
l’immigration francophones. Je travaillerai 
avec la Fédération des communautés 
francophones et acadienne du Canada 
(FCFA) demande une nouvelle cible 
progressive à la hausse.  Il est important de 
noter que l’immigration est aussi un enjeu 
économique. Il nous faut des travailleurs 
dans le Nord. 

Je travaillerai avec la Fédération des 
communautés francophones et acadienne 
du Canada (FCFA) demande une nouvelle 
cible progressive à la hausse.  Il est 
important de noter que l’immigration est 
aussi un enjeu économique. Il nous faut 
des travailleurs dans le Nord. Il serait 
important de regarder au diplôme déjà 
obtenu dans le pays d’origine afin 
d’améliorer la transition en Ontario. Il faut 
travailler avec tous les agences 
économiques de notre région. Il y a des 
commerçant qui sont t prêt à donner des 
emplois aux immigrants et leurs donner de 
la formation. Il nous manque de la main 
d’œuvre dans Nickel Belt. 

J’aimerais classifier plus d’emplois dont la 
personne doit parler le français. Les 
centres de soins de longue durée et dans 
les centres hospitaliers ont un devoir moral 
et sociétal à s’assurer que notre population 
vieillissante soit à l’aise lorsqu’il reçoit des 
soins.  
 

 


